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Laminage de tôles à Commentry
Campagnes des  2 et 15 Juillet 2010

Commentaires sur les aspects microstructuraux

Examens en coupes longitudinales et transversales

La norme EN 3114-004 constitue un référentiel de microstructures des tôles en alliages de titane ( (+( ) pour formage superplastique pour les applications aéronautiques.
Les planches correspondent à des examens en sens longitudinale (plan parallèle à l’axe de laminage et perpendiculaire à la tôle) et sont associées à deux états thermiques : recuit ou mis en solution 930°C/30mn/Eau.
Nos examens sont réalisées dans un premier temps à l’état brut de laminage.

Ces différentes illustrations révèlent la quasi voire totale absence de phase ( primaire grossière déformée. 

La présence de structures avec nodules de phase ( primaire étirés donnant des aspects de structures en bandes ne semblerait donc pas souhaitée pour des spécifications pour tôles SPF.

C’est toutefois le type de structure obtenues pour les gammes 2 et 3 correspondant à un laminage dans le domaine ( (+( ) à partir d’un demi-produit lui même laminé en (/( comportant une proportion conséquente de phase ( primaire.

Les cotations par rapport à ce référentiel sont donc délicates voire inadaptées dans ce cas, bien que certains aspects semblent s’approcher de résultats relativement satisfaisants (cf Gamme 3, tôles 1.43mm - repère C3).
Pour ces deux gammes, on note néanmoins un effet bénéfique du laminage croisé pratiqué dans le cas de la gamme 3 qui conduit à une morphologie relativement similaire en terme d’élongation des nodules de phase alpha primaire pour les deux sens d’observations, long et travers, contrairement à la gamme 2 où les disparités entre sens long et sens travers sont nettement visibles.

La gamme 1 avec première chaude à 1050°C permettant d’assurer une remise en solution des nodules primaires par un chauffage dans le domaine (, suivi d’un refroidissement rapide en fin de laminage ébauche pourrait se révéler la voie pour obtenir une re-distribution fine de la microstructure.
Les conditions du corroyage final pratiqué en (/( doivent ensuite être toutefois adaptées pour assurer une fragmentation des ex grains (.

L’objectif semble pratiquement atteint pour la tôle J4 d’épaisseur 1.43mm reprise à 930°C puis 870°C.
Le résultat apparaît moins satisfaisant pour la tôle K1 reprise en trois étape à 870°C pour laquelle la température est probablement insuffisante.
Ces premiers commentaires et résultats restent toutefois à nuancer du fait que ces examens correspondent à un état brut de laminage sur la majorité des échantillons et que plusieurs spécifications préconisent des examens après traitement 930°C/30mn/Eau.
